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et plus âpre débat. Comment prendre dans une famille 
une femme dont l’état de santé obligera peut-être son mari 
aux dépenses d’un long traitement? Le père finit par céder, 
non sans avoir combattu 
pied à pied, et annonce 
qu’il donnera uneindem- 
nité ; dans les familles 
riches, cette somme 
s’élève parfois jusqu’à
2 000 francs pour cha­
cune des désillusions 
réservées au mari. Con­
naissant l’usage du pays, 
ce dernier, qui se marie 
également par ordre de 
son père ou de son frère 
aîné, doit se trouver 
dans un état d ’âme quel­
que peu troublé quand 
on lui annonce qu’en 
dehors du trousseau obli­
gatoire, sa compagne lui 
apportera quatre ou six 
mille francs en espèces ; 
un peu d’arithmétique 
lui permet, en divisant
cette somme par deux, de déterminer le nombre des sur­
prises désagréables auxquelles il doit s’attendre, mais 
elles resteront inconnues pour lui jusqu’au moment où 
elles seront devenues inévitables.

11 existe encore une autre situation offerte à la jeune fille

Jeune fille catholique albanaise.


